
non aux parades naziessamedi
23 juin à la Guillotière !

Le 23 juin les Jeunesses Nationalistes défi leront de-

puis la place Guichard vers la place Jean Macé.

Quel est cet énième groupe
d’extrême-droite dont Lyon a le secret ?

D’après eux, « est naturellement Français celui qui est 

issu de souche européenne », d’où le nom de leur 

manifestation, « la révolte des souchiens ».

Lors de leur manifestation du 14 janvier, prétendument 

en l’honneur des soldats morts en Afghanistan, un 

participant disait : « la France est une nation, blanche, 

d’origine gréco-romanisée, chrétienne » et on pouvait 

les entendre hurler « la France aux Français ».

Les Jeunesses Nationalistes se réclament du pétai-

nisme, ils regrettent la « bonne époque » de Franco, 

Mussolini, sans oublier l’OAS. Ils sont ouvertement 

sexistes, antisémites, xénophobes, anti-musulmans 

et homophobes, comme en atteste leur ridicule 

« happening », où ils ont brûlé des affi ches de la publi-

cité Eram, car celle-ci représentait une famille homo-

sexuelle (deux femmes et leur fi ls), dégradant ainsi, à 

leurs yeux, l’image de la famille traditionnelle.

Mais qui est leur leader ?
Quelqu’un qui ne sait à quelle chapelle nationaliste se 

vouer : exclu du FN, mais toujours proche de Goll-

nisch, élu au conseil régional Rhône-Alpes, membre 

du G.U.D, de l’Œuvre Française, proche des Natio-

nalistes Autonomes… Un personnage bien connu 

pour ses saluts nazis : Gabriac.

Où Gabriac et ses acolytes
préparent-ils leur manifestation ?

Probablement au 13 de la rue de Marseille, où ils par-

tagent les locaux avec une partie de la fange d’extrê-

me-droite lyonnaise.

Pourquoi le quartier de la place
Guichard et de la Guillotière ?

Parce que l’un abrite la Bourse du travail, formida-

ble outil pour les syndicats de salariéEs, qu’ils aiment 

à provoquer régulièrement ; parce que l’autre est un 

lieu de métissage avec une forte communauté musul-

mane, communauté envers laquelle ils éprouvent une 

haine farouche. Les Jeunesses Nationalistes veulent 

faire de cette manifestation une démonstration de for-

ce. Les discours racistes portés par l’ancien gouver-

nement Sarkozy et par une grande partie de l’UMP, 

proposant même au FN d’être leur allié pour les lé-

gislatives, permettent à ces groupuscules d’avoir de 

beaux jours devant eux et de grossir.

Comment, compte tenu du contenu des plus ex-
plicites de la manifestation et des revendications 
portées par les Jeunesses Nationalistes, peut-il 
les laisser ainsi parader ?

Alors même que leur chef de fi le est connu pour sa 

violence physique (le 11 juin, Gabriac était gardé-à-vue 

pour menaces de mort ; son procès est prévu pour sep-

tembre), le choix du quartier n’est pas anodin : ils re-

cherchent la provocation et sûrement l’affrontement 

avec les habitantEs. La préfecture continuera-t-elle 

de renvoyer dos-à-dos « les extrêmes » s’il y a des 

agressions contre les habitantEs du quartier, comme 

ces manifestations en ont donné la triste habitude, 

car là seul est le but des Jeunesses Nationalistes ? 

N’est elle pas assez complaisante depuis deux ans 

avec cette extrême-droite lyonnaise ?

M. Carenco, le changement,
pour vous aussi, c’est maintenant !

Ne laissons pas des antisémites, homophobes, xé-

nophobes, anti-musulmans occuper l’espace public.

(ni dans aucun autre quartier de Lyon)

rassemblement
jean-francois.carenco@rhone.gouv.fr

04 72 61 60 60 (standard)

Pas de quartier pour les fachos,
pas de fachos dans nos quartiers !

Continuons d’interpeller
la préfecture !

à l’appel du collectif de vigilance
contre l’extrême-droite

samedi 23 juin 14 h 30 
place Guichard

apa69@riseup.net
http://collectifvigilance69.

over-blog.com/@ ne pas jeter 
sur la voie 
publique


